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Beaucoup de choses ont été dites sur Bill 
Monroe, qu’il était un peu réac, qu’il avait 
mauvais caractère, on raconte même que 
lui et Charlie son frère, s’échangeaient 
régulièrement des peignées mémorables 
entre deux concerts,… Il a sans aucun 
doute été tout cela mais aussi et surtout 
l’un des plus célèbres invités permanents 
du Grand Ole Opry avant que la pop et le 
rock ne le mettent au rang des has been 
… Et puis il y a eu les an-
nées 70 où le mouvement 
folk américain a bien été 
obligé de se rendre à l’évi-
dence, ce diable d’homme 
des bois avait bel et bien 
révolutionné le genre avec 
sa mandoline et ses chan-
sons de contre ténor. 
On dit que Sam Bush a fait 
de la mandoline à cause de 
lui, qu’un jour après l’avoir 
entendu au violon, Gros Bill 
lui a mis sa mando des an-
nées 30 dans les mains lors 
d’une jam et que le virus est 
venu comme ça. Roland 
White raconte une belle his-
toire de l’époque de son 
expérience avec les Blue-
grass Boys, il conduisait le 
van la nuit pour aller d’un 
concert à l’autre et Bill, un 
peu insomniaque venait le 
rejoindre et lui montrait ses plans, … 
 

Ouais c’est sûr Bill était un grand mon-
sieur, avec son caractère de cochon et ses 
nostalgies d’un sud définitivement disparu, 
mais à voir comment son répertoire reste 
vivant au travers de la multitude des grou-
pes d’aujourd’hui on n’est pas près de l’ou-
blier le gaillard ! Je me suis rendu sur sa 
tombe j’ai visité sa maison natale entière-
ment restaurée. Elle se trouve sous des 
sapins (In the Pines) un peu à l’écart de 
Rosine, Ky (Jerusalem Ridge) et je peux 
vous assurer que nul ne peut rester insen-
sible à la sérénité de l’endroit.  
 
Alors foin des grincheux et des pisse-
vinaigres ! Happy Birthday Mister Monroe ! 
Nous jouerons encore longtemps votre 
musique magnifique, elle restera comme 
une marque indélébile d’un temps pas si 
lointain où la musique se jouait en famille 
sur de curieux instruments et où les chan-
sons parlaient du Good Ol’ Time et des 
histoires simples de la vie quotidienne.  
 
… Last but not least  Dominique Guillot 

Le Masterclass de Bill Keith  
Il a donc bien eu lieu les 17 et 18 sep-
tembre à La Tannerie (SMAC) de 
Bourg en Bresse. Le lieu contrastait 
avec le type de manifestation program-
mée puisque les SMAC (scènes de 
musiques actuelles) programment en 
très grande majorité de l'éléctro, dub, 
rap, etc... Donc rien à voir avec les 
musiques acoustiques qu'on affection-
ne ! Mais la direction avait des velléités 
d'ouvertures culturelles larges et le 
projet les intéressait. Bref, l'essai fut 
concluant et tout le monde y a retrouvé 
son compte et c'est le principal.  

  
Il y avait 14 stagiaires, donc c'est déjà une 
réussite. Tous ont été enchantés et ravis 
d'avoir participé à ce masterclass. C'est 
une quantité importante d'informations en 
2 jours et les stagiaires ont dû prendre des 
notes et souvent même enregistrer les 
commentaires de Bill. J'en profite d'ailleurs 
pour les saluer tous.  
 
Le samedi soir, les Bluegrass Deluxe (dont 
je fais partie) ont assuré la première partie 
du concert, ensuite est venu Bill, puis Gil-
les Rézard avec qui il a joué quelques ma-
gnifiques "Twin Banjo" puis les Deluxe les 
ont rejoints pour quelques autres stan-
dards où le maître a pu nous gratifier de 
quelques solos et backups dont il a le se-
cret.  
Nombreuses étaient les personnes de la 
région habituées à ce genre de musique 
sans compter les membres de FBMA lo-
caux dont la ferveur n'avait d'égale que 
leur enthousiasme ! ! !  
Ca restera un super souvenir pour tout le 
monde.  
Claude Rossat  

C'est la rentrée alors ? 
… Des classes, de la folie médiatique, des 
nuages qui reviennent, de pluie qui mouil-
le, des manteaux à prévoir, des prix à la 
hausse, des DSK …. 
Bref, le bel arc en ciel devrait être rempla-
cé par ce voile gris de l'automne et ben … 
NON ! 
Je rentre pas, je reste dehors et je suis 
toujours avec vous mes amis, mes co-
pains, mes demi-déesses et mes demi-
dieux. Cette fois ci mon cerveau dit de piaf 
refuse de se taire. 
Chaque année, depuis 10 ans, je fais ma 
migration … et chaque année le parcours 
est le même mais tout est toujours diffé-
rent : Craponne-sur-Arzon, puis Craponne-
sur-Lyon (à coté de Lyon forcement), puis 
La Roche-sur-Foron, c'est toujours sur une 
hauteur qu'on se sent bien haut perché ! 
On en voit avec des aigles sur le dos 
(brrrrr), des qui ont des noms d'oiseau (… 
Philippe), des qui font voler les notes de 
leurs bÔ instruments, des qui jouent aussi 
faux hisse et hô. Ronda, Kallick et Carlier 
sont sur un bateau … Carlier tombe à l'eau 
…. Hahaha. On préfère les filles de toute 
manière et leur voix enchanteresse. On 
nous avait promis de la pluie, télé, radio … 
grrrr,  et on a eu que du beau temps. Faut 
plus écouter les gens de la capitale. 
Envolez-vous avec les p'tits oiseaux et 
venez donc nous rejoindre pour la prochai-
ne. On ne parle pas, on joue (d'après ce 
que je lis, ça vaut mieux). On refera une 
formation pour jouer dans un bistrot com-
me cette année ou, pour seul sono, un 
"pied de micro" scotché sur un vieux pneu 
…sans micro : trop fort. La liste de mor-
ceaux faite 10mn avant ! Si  c 'est pas 
s'adapter au courant d'air de haut altitude 
ça, je rend mes ailes.  
Sur ce, je vais changer mes cordes moi ! 
Eltof 
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Les News de Novembre Décembre 
Country Web Bulletin   
à lire comme un magazine sur Internet, le journal 
de la country française, romande et wallonne, qui 
a comme partenaire : Country Rendez-vous Fes-
tival de Craponne, the Big  Cactus Country, Ra-
dio Country Club, Highway FM, Le Cri du Coyo-
te, Country Music Attitude, Country France, Le 
Blog Country de Gilles Dobbelaere,  Country 
Junction Production, Magazine Dreamwest, Les 
Showcase des Artistes Francophones, Le Portail 
des Artistes Country Francophones, Le Country 
en Alsace, et  Finrod Creation.  
Vous avez la possibilité de déposer vos annon-
ces bluegrass dans un journal country, de com-
muniquer vos dates de concret, ou de recevoir 
chez-vous le CWB si vous le souhaitez. 
Jacques DUFOUR : rockinboysaloon@free.fr   
 
Lysaa Country Band , formation musicale du 
Pas-de –Calais, a développé un nouveau pro-
gramme. A côté d’une partie Bluegrass, il propo-
se une partie country (+ blues) et peut animer, à 
la demande, un bal country.  
Contact : alain.joly@lysaa62.fr (tel. 03 21 22 14 
68).  
Renseignements sur : http://www.lysaa62.fr 
 

Jean-Paul Raffin nous signale que Lonesome 
Day n’a pas de concert prévu pour l’instant mais 
ce n’est pas pour autant le temps des vacances : 
Quelques enregistrements les attends. C’est à 
dire un CD de chansons pour enfants en blue-
grass, ensuite  un nouveau CD de Lonesome 
Day, et enfin, l’enregistrement d'une démo puis 
d'un CD pour la formule Mary-Lou + Lonesome 
Day. De quoi les occuper ! 
 
Voici quelques nouvelles du groupe Tennessee 
Stud  avec qui j'ai la joie et le plaisir et l'honneur 
de collaborer depuis bientôt 3 ans.  
 
Nouveau CD 
Cet été a vu la sortie du 3ème CD du groupe : 
"Travelling on songs". Eh oui, les chansons font 
voyager, au moins dans la tête, et c'est bien 
comme ça. 13 morceaux dont 11 compositions 
font de ce CD un objet dont nous sommes bien 
fiers. Enregistré dans le studio de Richard Vec-
chi, le son a été enregistré, mixé et façonné par 
Chris Morphin avec goût et savoir-faire. Bravo et 
encore merci ! Vous pouvez écouter des extraits 
sur le site et le commander si vous avez envie, 
les détails techniques sont en bas du courriel.  
 

Nouveau site 
L'ancien site du groupe a été conçu et géré par 
Thierry (guitariste du groupe) pendant 7 ans. 
Bravo à lui ! Le relooking est à la mode, Pascal 
(bassiste) est complètement fashion, c'était donc 
fort logiquement à lui de relooker le site cet été. 
Allez voir le résultat !         Christian Labonne  
www.tennesseestud.com  

PROCHAIN STAGE BANJO,  GUITARE &  VIO-
LON A L’ARCHELLE  
Samedi 3 & Dimanche 4 DECEMBRE 2011  
du Samedi 14h au Dimanche 16h30.  
Inscrivez-vous à l’Archelle (voir site éponyme). 
Le nombre d’inscrits est limité.  
Contactez François Vercambre pour  l’informer 
de votre inscription et lui indiquer vos attentes 
par mail ou au 02 32 56 42 00 en fin de journée. 
 
Bonjour amis du banjo ! 
Comme certains le savent déjà, je viens de dé-
ménager. Le but de la manœuvre étant, entre 
autre, de pouvoir proposer des sessions de 
cours personnalisées, individuelles, ou en petit 
nombre (maximum 4 personnes si le niveau est 
homogène). La durée va de 1 heure de cours à 
un week-end, soit 10 heures de cours. Je n'ai 
pas encore la possibilité de vous héberger sur 
place, mais on prendra les repas éventuels en-
semble, et un gîte se trouve à proximité (100 m 
environ). Pour vous informer sur les différents 
tarifs, rendez-vous sur mon site : "Cours et sta-
ges" > "Cours particuliers" > "En France"  ou 
"Cours et stages" > "Stages"  

Je prépare également les stages Bluegrass 
Nature , pour banjo, guitare, mandoline et 
contrebasse pour le printemps et l'été. J'ai cru 
comprendre que certains d'entre vous les atten-
daient avec une certaine impatience… ce qui 
n'est pas sans nous réjouir également, Jean-
Marc, Dominique et moi ! Pour les sessions d'un 
week-end chez moi, deux dates sont possibles : 
19 et 20 novembre, 3 et 4 décembre  
En attendant, ne laissez pas votre banjo prendre 
la poussière ! Amicalement, 
 
www.gillesrezard.com  
 
Au revoir Wyatt Fairfoot , bienvenu à LAST 
ECHO. Last Echo est un ensemble formé uni-
quement d'éléments de récupération d'avant 
1962, pour agir en faveur du développement 
durable de la musique traditionnelle. Nous som-
mes aussi très respectueux de notre planète en 
utilisant des instruments acoustiques composés 
de bois et de métaux recyclables. Nous pensons 
que nous jouons du Bluegrass et surtout nous 
sommes tous de bonne foi.�
Contact : Gilles Fritz  : 03 89 37 53 08 
 
gill.fritz@gmail.com    



Encore des instruments volés !!! 
 

Le 16 octobre, 2 superbes instruments ont été volés dans la 
voiture de Klaus Wittich : une mandoline  fabriquée par Jona-
than Mann et une Loar guitar 700VS. L’étui de la guitare, en 
fibre de verre, est recouvert d’autocollants.  

Prévenir ruhmann.martina@bluewin.ch  ou le journal. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

THE HOBOES : Vagabondages 
 

Vous connaissez Mary Lou ? Alors vous connaissez The Ho-
boes puisque c'est sous ce nom que se produisent depuis 
2001 Mary et Jean-Luc Brosse quand ils sont en duo. Ils inter-
prètent un répertoire qui mêle folk, blues et country acoustique 
avec le plus souvent juste deux voix et deux guitares. On re-
trouve dans cet enregistrement des titres qui illustrent le nom 
du groupe et celui de l'album, comme Hobo's Lullaby (Jimme 
Rodgers), Last Train To Glory (Arlo Guthrie) et Le Joueur 
(Woody Guthrie/Graeme Allwright). Deux chansons sont plus 
récentes : Strawberry Jam dans une version beaucoup plus 
douce que l'original de Michelle Shocked, et Darling You And I 
Were Through tiré du répertoire du groupe swing Hot Club Of 
Cowtown, avec un arrangement plus fourni (washboard, ka-
zoo, harmonica). La voix de Mary fait merveille sur Miss The 
Mississipi And You. Les duos ont également du charme 
(Eastbound Train), mais malgré le capital de sympathie que 
dégage ce duo, la formule choisie et le répertoire, ils doivent 
faire attention à ne pas s'attaquer à des chansons au-dessus 
des possibilités vocales de Jean-Luc. Marie Jeanne (Ode To 
Billie Joe) fait certainement plaisir au public en concert mais, 
sur CD, il est difficile d'apprécier l'interprétation de Jean-Luc 
quand on connaît celle de Joe Dassin (et tout le monde la 
connaît). Sur Rockin' And A-Knockin' et Last Train To Glory, le 
chant laisse aussi à désirer. C'est dommage car l'interprétation 
par Jean-Luc de San Francisco Bay Blues et Can't Help But 
Wonder (Woody Guthrie) est tout à fait satisfaisante. L'album 
se termine par le traditionnel Wayfaring Stranger avec la parti-
cipation de Marion Thiébault et Jean-Paul Raffin du groupe 
Lonesome Day. J'aime bien le dobro de Marion sur ce titre. 
 

Le Banjard masqué 

TENNESSEE STUD : Traveling On Songs 
 

Le Vice-Président de FBMA joue dans un groupe country. 
Avant de décider s'il fallait le pendre avec les cordes de son 
banjo ou l'empaler sur le manche (si ça glisse tout seul, c'est 
qu'il a des mécaniques à bain d'huile), j'ai quand même écouté 
Traveling On Songs, le troisième album de Tennessee Stud 
(mais seulement le deuxième avec Christian Labonne qui arri-
ve toujours en retard). Tout d abord, le son est bien meilleur 
que celui de What If, le disque précédent. Et je dirai la même 
chose du contenu, plus personnel car il n'y a que deux repri-
ses, Wagon Wheel de Dylan chanté par Christian, et Crazy, le 
tube électro-soul de Gnarls Barkley transformé en semi-
ballade et interprété par Sandrine Varlet. A part le jazzy Nigh-
tmare composé par Thierry Aïli (gtr), tous les titres ont été 
écrits (en anglais) par Christian Labonne, seul ou avec Jean-
Marc Salas (gtr, dob). En s'affranchissant le plus souvent du 
fingerpicking de Thierry qui était à la base de nombreux arran-
gements sur les disques précédents, la musique de Tennes-
see Stud a gagné en fluidité. Les chansons sont bonnes. Les 
arrangements sont séduisants. On accroche dès l'intro de gui-
tare de Rolling Dice, le premier titre. Le groupe a trouvé un son 
original grâce au bon équilibre entre solistes acoustiques (bjo, 
gtr, dob) et une rythmique basse-batterie jamais pesante ni 
étouffante. Sur The King, un peu plus musclé, l'orgue (Richard 
Vecchi en guest sur ce titre) assure le liant. J'aime bien l'intro 
de banjo newgrass et le duo dobro-banjo de Is It Time, le 
swing enlevé de I'm Walking, la jolie mélodie de Diving In The 
Wild et la bonne progression de Standing In The Stream. Sur 
Traveling On Songs qu'il chante avec Sandrine, Christian cite 
ses (nos) amis de Shady Grove, Charles Pettee et Jerry 
Brown. Parmi les trois chanteurs, ma préférence va aux titres 
interprétés par Sandrine, avec une mention aux chansons où 
elle est en duo avec Thierry (Diving In The Wild, The King). 

Le Banjard masqué 
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Didmarton Festival 2011    par Dominique Guillot 
Avec Quartier Français, nous nous sommes rendus cette année 
au Didmarton Festival. Nous y étions invités et représentions en 
quelque sorte le Bluegrass du continent !! Le festival se déroule 
à l’ouest de Londres, à 70km du site de Stonehenge et à quel-
ques encablures du Pays de Galles. Pour y arriver il vous suffit 
donc de rouler à l’envers pendant 350 km…  
   
John Wirtz l’organisateur du festival a déniché un endroit assez 
inhabituel, un aéroport, le Kemble Airfield qui offre toutes les 
qualités nécessaires à l’accueil de centaines de festivaliers ama-
teurs de camping. 90% des spectateurs campent sur place, 
question de culture, les Anglais semblent adorer le camping et 
s’y adonnent donc volontiers malgré les risques climatiques… 
Passons aussi sur ce détail dans la mesure le soleil était au ren-
dez-vous et que le festival avait des allures de vacances prolon-
gées (mais rassurez-vous, le dimanche, le climat anglais a repris 
ses droits…). Rançon du succès, le camping devient trop petit, le 
festival s’agrandit et une extension s’impose pour 2012…  
   
Il me faut ici souligner l’exploit réalisé par John et son épouse 
Moira. Entourés par une forte équipe de bénévoles ils réalisent 
une performance assez spectaculaire. Sans aucune subvention, 
ils organisent l’un des plus grands rassemblements Bluegrass de 
Grande-Bretagne. 4 jours non-stop où il faut assurer la techni-
que, l’accueil des artistes, le bien être et la sécurité des festiva-
liers, l’intendance générale tout en gardant en tête qu’il faudra 
boucler un budget forcément énorme sans aucune garantie fi-
nancière autre que les recettes de billetterie, de bar et les fonds 
propres des initiateurs du projet en cas de déficit. Respect total 
pour ce groupe de militants capables de prendre ce genre de 
risque par amour pour la musique.  
   
Une quarantaine de groupes se produisaient sur deux scènes 
sous chapiteau. Impossible de les voir tous, je ne vous parlerai 
donc que de ceux qui ont retenu mon attention. Tout d’abord 
« The Scoville Unit »  emmené de main de maître par Leon 
Hunt, leader du banjo mélodique Outre-Manche, ce groupe n’a 
rien à envier aux meilleures formations américaines, et si le ré-
pertoire est assez convenu dans le genre Bluegrass, c’est un 
grand moment de virtuosité qui nous est proposé et je dois dire 
que j’en suis encore béat d’admiration.  
Chis Stuart  est quant à lui l’un des incontournables de scène 
Bluegrass américaine, auteur compositeur de renom, il a gagné 
un Award de la meilleure chanson à l’IBMA 2009. Il est aussi 
connu pour ses collaborations avec de nombreuses « stars » du 
Bluegrass dont Nickel Creek, Ralph Stanley, Ricky Skaggs, etc… 
Il était cette fois accompagné par Henrich Novak au dobro, Janet 
Beazley au banjo, Austin Ward à la Basse, Eric Uglum à la guita-
re et Jesse Brock à la mandoline.  
   
 

Léon Hunt 

Kirk Bowman 

Jason Titley et Richard Collins 
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Didmarton Festival 2011  

Mais mon coup de cœur est revenu à AHAB un groupe de 
Londres formé en 2009. Ici pas de fioriture technique, mais 
une empreinte vocale hallucinante. À cheval entre country et 
folk, un genre qui fait penser parfois à Crosby Stills & Nash, 
nous avons ici affaire à des bêtes de scène, ils ont un niveau 
d’harmonie vocale exceptionnel et ont emballé le public dès 
les premières mesures… Un groupe à inviter sur le continent 
(à Craponne !!). Coup de cœur aussi pour un jeune groupe 
« flats & sharps » : des presque ados enthousiastes qui en-
voient un Bluegrass à 100 à l’heure sans aucun complexe 
taillé dans le rock et énergique à souhait. Ce groupe est une 
véritable découverte, je les connaissais un peu depuis Sore 
Fingers en Avril dernier, mais je dois avouer que les voir sur 
scène a été une révélation. Soyons rassurés avec des grou-
pes comme ça le Bluegrass a encore de beaux jours devant 
lui en Europe. J’espère que nous aurons aussi l’occasion de 
les voir en France, pourquoi pas à La Roche ?  

  Je vous invite à découvrir Didmarton dès l’an prochain. 
Nous étions une fois encore les seuls Froggies à avoir traver-
sé le Channel et c’est bien dommage, d’autant que ça n’est 
pas si loin que ça abstraction faite de la traversée qui reste 
très abordable en Ferry quand on s’y prend à l’avance et pour 
le peu qu’on remplisse la voiture avec les copains…  

   
Je ne peux pas conclure cette chronique sans vous parler de 
la prestation de Quartier Français qui a été accueilli avec un 
enthousiasme du public qu’il me faut évoquer ici. Nous qui 
nous voyons (trop) souvent reprocher un Bluegrass proche 
du Rock et trop « déviant » avons été plébiscités à Didmar-
ton. La surprise a été totale et absolument délicieuse. Nous 
avons même eu droit à une « standing ovation » !! Alors je 
crois que nous allons continuer notre petit bonhomme de 
chemin en préparant un album pour 2012 résolument tourné 
vers les musiques de croisement qui nous vont si bien aux 
doigts et aux voix.  

 
 
 

Prochain Rendez vous SORE FINGERS : 
Du 09 au 13 Avril 2012  
 
Kingham Hill School 
Kingham, Chipping  
Norton, Oxfordshire 
(Entre Oxford & Birmaingham) 
 
Tarif des cours pour la semaine 250 £ 
Hébergements & repas à partir de 275 £ 
 
Plus d’informations: 
http://www.sorefingers.co.uk/ 

Flats & Sharps Percy Copley and the Hillbilly Hiccups  

Quartier Français 
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2011 IBMA World of Bluegrass and Fan Fest by Christopher H. Williams 
Une semaine pour fêter l'univers du 
Bluegrass  
(et les 100 ans de Bill Monroe)  
 
Samedi 05h35. Le téléphone me réveille. 
C’est Didier. Il devait me prendre à 05h20 ; 
il est en retard et de mon côté, le réveil n'a 
pas sonné. Décollage de Genève à 
07h10 ! Pas trop de circulation le samedi 
et finalement, nous avons même le temps 
de boire un café à l’aéroport. Passage par 
Barcelone (memo perso : ne pas oublier 
de faire les achats avant de passer le 
contrôle des douanes  à Barcelone, car 
dans la salle de départ intercontinental, il 
n'y a rien). Deux heures de correspondan-
ce à Philadelphia, on pense que ça suffira 
largement. En fait, nous embarquons 6 
minutes avant la fermeture des portes – 
quel bordel cet aéroport ! A éviter à l’ave-
nir. 

Le Frisbeer est un jeu excellent qui se joue 
à deux équipes de deux. Deux cannettes 
de bière sont posées sur deux poteaux à 
10 mètres d’intervalle. Chaque équipe se 
met derrière son poteau et essaie faire 
tomber la cannette de l’autre équipe avec 
le frisbee, en tenant tout le temps une can-
nette de bière à la main, mais à boire, celle
-ci.  
 

Si on fait tomber la cannette, on gagne 
trois points ; si l'autre équipe n'attrape pas 
le frisbee, on gagne un point ; si on lance 
mal le frisbee, on perd un point. La premiè-
re équipe à 21 gagne la manche.  
L'Europe (Didier Philippe et moi) bat les 
Etats Unis (Kim Fox et Ronnie Bowman) 
deux manches à zéro. 
 

Vous pouvez tout à fait essayer ce jeu 
chez vous (profitez en vite avant que nous 
ayons déposé les droits !). 
Dimanche – jour de repos ou plutôt 
"American Sunday". Kim prévoit un début 
d'après-midi devant le match à la télé 
(Tennessee Titans contre Denver) et un 
barbecue le soir. Elle invite ses amis Gar-
net et Ronnie Bowman. C’est une journée 
sympathique : les Titans gagnent ; nous 
jouons au "Frisbeer" dans le jardin (voir 

encadré) et, le soir, nous consommons 
deux poulets cuits à la broche sur le barbe-
cue.  
 

Lundi à jeudi, c'est la partie 
"professionnelle" d’IBMA WOB. Elle est 
répartie entre les réunions 
"professionnelles", où différents sujets sont 
proposés à l’attention des musiciens, pro-
moteurs, médias, … ; le hall  d'expositions 
avec stands de fabricants d’instruments et 
accessoires, maisons de disque, groupes 
en showcase, EBMA, … (à noter, deux 
Loars sur le stand d'Elderly) ; et les 
"showcases" officiels sur la grande scène 
de 18h à 22H.  
Après, c’est l’heure des "After Hours 
Showcases" organisés en soirée dans des 

petites salles du centre des congrès et 
dans les suites de l'hôtel par différentes 
associations, radios ou maisons de disque. 
Pendant la soirée, il y a l'embarras du 
choix.  
 

Dans les couloirs, les bars et autres coins 
du Nashville Conference Center, ainsi que 
dans les suites de l’hôtel, on passe devant 
des bœufs intéressants où l'on peut retrou-
ver aussi bien Kenny Smith, que Philippe 
Perrard, ou un total inconnu âgé entre dix 
et quatre-vingt dix ans. En général, dans 
ces bœufs, on entend plutôt des standards 
de Bluegrass et tout le monde y participe 
sans difficulté. 
Le tout était organisé sous le thème des 
cent ans de Bill Monroe et chaque groupe 
a présenté au moins un morceau de Big 
Mon. 
 

Conférences  
Les conférences sont impor-
tantes pour nous. Elles nous 
donnent l’occasion de ren-
contrer d’autres organisateurs 
de festivals et d’échanger avec 
eux sur différents sujets qui 
nous concernent. Deux ré-
unions étaient particulièrement 
intéressantes, l’une sur la ré-
partition d’un budget marketing 
et communication pour un festi-
val et l’autre sur la problémati-
que d’ouvrir le festival à un 
public plus large et diversifié 
(attirer plus de monde) sans 

perdre le public traditionnel. A ce sujet, il 
semblerait que nous sommes plusieurs à 
nous poser les mêmes questions. 
 

Ce dernier est le sujet du jour pour IBMA, 
qui semble être en quête d'une nouvelle 
direction. Au bureau, quelques uns ont 
identifié des pistes, mais il reste quelques 
résistances au changement. C'est égale-
ment le sujet du discours principal de Chris 
Pandolfi (Infamous Stringdusters), un des 
moments fort du WOB. 
 

Chris Pandolfi a fait couler beaucoup d’en-
cre en avril lorsqu’il écrivait son blog sur 
les raisons qui ont amené ISD à abandon-
ner l'étiquette "Bluegrass" dans leur com-
munication. Disons que certaines sections 
de la Bluegrass Police n'étaient pas très 
contentes. Lors de la conférence, il revient 
sur le sujet de manière constructive, intelli-
gente et éloquente. Voir encadré pour plus 
d’informations. 
 

Il y a d'autres ateliers sur la composition, la 
préparation de matériel de promo  pour les 
groupes, la fabrication de démos, l'exploi-
tation des réseaux sociaux, l'animation 
d'émissions de radio, … Chaque atelier est 
animé par un bénévole qui a de l’expérien-
ce dans le sujet – cela pourrait aussi bien 
être vous ou moi. On y rencontre beau-
coup de monde et chacun y trouve son 
compte à sa manière. 

Gibson Brothers 

Rob Hicks 

CHW with : Jesse McReynolds 

Frisbeer Europe v USA 
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Showcases  
Nous avons également voulu regarder les 
Showcases qui, à l'instar de la thématique 
de la semaine, nous ont proposé beaucoup 
de groupes de jeunes, dont quelques uns 
sortent du cadre strict du Bluegrass. Sur 
2O groupes présentés, seuls Jim Lauder-
dale et Dan Paisley seraient connus de ce 
côté de l'Atlantique. Nous en avons vu 13 
dont 4 sont sortis du lot, surtout pour leur 
originalité et leur dynamisme sur scène.  
The Bluegrass Regulators est un jeune 
group de l'ouest (Oregon et Washington 
State) dont un seul a déjà fêté ses 20 ans 
(Martin Stevens, adepte du Mandolin Ca-
fé). Leur Bluegrass est à la fois ancré dans 
la tradition et tourné vers l'avenir avec des 
compositions originales interprétées bril-
lamment avec talent et goût instrumentale-
ment et vocalement. Nous les avons revu 
en centre ville, où ils ont joué un set dans 
Layla's Bluegrass Inn. Que du bonheur 
avec des interprétations de morceaux 
connus comme Amy (Pure Prairie League), 
We can work it out (The Beatles), ainsi que 
d'autres surprises.  
 
Bearfoot, un groupe d'Alaska (Danny 
Booth, que nous avons vu avec Kathy Kal-
lick Band cet été, a joué avec eux en 
2005). Ils ont recruté deux nouveaux chan-
teurs-guitaristes : Nora Jane Struthers de 
"l'Etat Bluegrasseux de New Jersey", qui 
met beaucoup de charme et sensualité 
dans l'interprétation de ses propres com-
positions et celles des autres musiciens, et 
Todd Grebe, qui fait penser parfois à Tim 
O'Brien. Tous les deux ont des CDs per-
sonnels de grande qualité avec des com-

positions personnelles tirées de toutes 
sources des musiques qu'on aime du 
bayou, jusqu'en Texas, en passant par 
Nashville. Nous avons été séduits par ce 
groupe une deuxième fois dans le salon de 
Compass Records où ils ont présenté leur 
nouveau disque.  

Ils ont été suivis sur scène des Farewell 
Drifters, encore un groupe de jeunes et 
encore plus "out there" (en dehors du ca-
dre !). Dès leur arrivée sur scène, ils intri-
guent en ressemblant à un groupe anglais 
des années 50 ou 60 un peu "mod". Les 
chansons (des compositions originales) 
reflètent cette image avec des harmonies 

tirées des années 50 et une énergie assez 
punk ! Ils arrivent même à faire des effets à 
la Hendrix sur les instruments.  Joshua 
Britt parle dans les ouïes de sa mandoline 
en jouant sur un rack d'effets ! Super 
concert – à voir !  
 
Enfin, Rockin' Acoustic Circus, un autre 
groupe de jeunes (moins de 20 ans) qui 
flirte avec les limites du Bluegrass. Assez 
jazz, voir classique (Emma Hardin très 
présente au  violoncelle !), un peu rock et 
très écoutable. Leur version de Brand New 
Key (Melanie) m'a mis par terre …  
J'ai constaté un phénomène récurant dans 
la mise en scène des chansons : souvent 
le groupe joue les chansons avec peu de 
breaks instrumentaux entre les couplets ; 
les solos viennent à la fin en crescendo. 
C'est le concept même du "Jam Band". 
C'est sans parler de deux autres groupes 

dont on parlait beaucoup : Frank Solivan & 
Dirty Kitchen, dont nous avons raté le set, 
et Monroeville, qui n'était pas en 
"showcase" et que nous avons vu sur une 
petite scène. C'est encore un jeune groupe 
plein d'énergie, de créativité et très intéres-
sant. 
 
Pendant cette partie de la semaine, nous 
avons également pu voir les Gibson Bro-
thers en set acoustic, en direct sur la radio 
bluegrasscountry.org. J'aime bien ce grou-
pe et leurs vocaux sont splendides 
(Groupe Vocal de l'Année aux Awards). Et 
Della Mae (à deux ou trois endroits diffé-
rents). Je connaissais ce groupe composé 
de cinq femmes de réputation et nous 
sommes, tous les deux, tombés sous le 
charme des vocaux, de la présence scéni-
que et de la virtuosité instrumentale. Elles 
sont en tournée en Allemagne en décem-
bre. Si vous en avez l'occasion, passez les 
voir.  
 
Allez faire un tour sur YouTube pour dé-
couvrir ces groupes – vous ne serez pas 
déçus. Nous avons envie de les voir tous 
en France et il faudra en choisir un ou 
deux, mais il reste encore la deuxième 
partie de la semaine, consacrée au Fan 
Fest !  

CHW with Sierra Hull 

Lily Pavalk 

Greg Cahill 

Alison Krauss & Union Station 
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Fan Fest 
 
Nous étions tout de même aussi venus 
pour voir les stars du Bluegrass qui se sont 
tous rassemblés à Nashville, comme d'ha-
bitude. Fan Fest, c'est trois jours de 
concerts non-stop de midi à minuit qui suit 
le modèle de la Country Music Fan Fest, 
où les groupes vont à la rencontre des fans 
après les sets : ils ont des petits stands où 
ils répondent aux questions, posent pour 

les photos et signent leurs CDs (en vente 
bien entendu). 
 
Les concerts les plus marquants pour moi 
ont été : Grasstown – nos amis Alan Bibey 
et Steve Gulley en pleine forme ; Blue 
Highway – toujours très impressionnant 
musicalement. Ce sont les mêmes musi-
ciens depuis le début. Malheureusement, il 
leur manque un vrai "leader" sur scène 
pour leur donner une présence scénique 
aussi bien que musicale ; Ronnie Bowman 
– les mêmes musiciens qu'au  Station Inn, 
et un de mes préférés ; The Boxcars – 
nouveau groupe, élu groupe émergeant de 
l'année (?!) et groupe instrumental de l'an-
née, autour d'Adam Steffey et Ron Ste-
wart. Le résultat dépasse nos attentes : un 
excellent groupe ; Sierra Hull & Highway 
111 – plus qu'impressionnant.  

Elle s'est bien entourée avec Zach Gilmour 
(18 ans, que nous avons vu en France 
avec Carrie Hassler au banjo), Christian 
Ward (18 ans) au violon, Jacob Eller à la 
contrebasse et Clay Hess (ex Ricky 
Skaggs and Kentucky Thunder) à la guita-
re. Cela fait un groupe instrumental de tout 
premier plan, et vocalement, soutenu par 
la présence de Clay Hess, cela marche 
bien aussi. En plus, Sierra fait preuve 
d'une grande maturité scénique lorsqu'elle 

présente ses chansons et ses musiciens ; 
Jesse McReynolds and the McReynolds 
Tradition – Jesse joue avec ses petits en-
fants et c'est plutôt sympa (c'est tout de 
même une légende vivante), surtout quand 
il se met à jouer du Grateful Dead ! Doyle 
Lawson & Quicksilver – le  top du top, 
c'était le concert de la semaine pour moi 
(avec caisse claire en plus) ; Alison Krauss 
and Union Station, featuring Jerry Douglas 

– parfait. Il n'y a rien d'autre à dire. En 
plus, ils ont joué des morceaux connus et 
aimés Every Time You Say Goodbye, I 
don't Know Why, Now That I've Found 
You, When You Say Nothing At All, Man of 
Constant Sorrow, … Et plusieurs rappels.  
 
Un grand moment d'émotion ; Dale Ann 
Bradley – meilleure interprète féminine 
encore cette année, avec son propre 
groupe qui la met bien en valeur ; et IIIrd 

Tyme Out (toujours très impressionnant ce 
groupe, qui fête ses 20 ans d'existence !). 
Le Fan Fest s'est terminé par un set des 
Cleverlys – un groupe de bons musiciens 
qui fait du Bluegrass dans l'esprit de Red 
Knuckles and the Trailblazers.  
 
Je craignais un humour un peu lourd, mais 
finalement j'ai été mort de rire. A titre d'ex-
emple, ils sont cinq sur scène et ils se 
présentent à plusieurs reprises comme 
"We're the Cleverlys Trio". C'est con, mais 
c'est drôle ! 
 
Et tout cela, c'est sans parler des "Masters 
Workshops" qui ont lieu dans une autre 
salle en même temps et qui rassemblent à 
divers instants Kenny Smith, Jim Hurst, 
Alan Bibey, Emory Lester, Sierra Hull, 
Greg Cahill, Sammy Shelor, Darol Anger 
… entre autres ! 
 

Bon, nous sommes venus à Nashville pour 
faire la promotion de La Roche Bluegrass 
Festival et pour trouver des groupes à ra-
mener en France ! Maintenant, on sait 
qu'ils sont nombreux à vouloir faire le dé-
placement, il va falloir choisir et conclure 
… 

Adam Steffey & Martino Coppo 

CHW with:  Bluegrass Regulators 
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Del McCoury and friends  
Le mardi après-midi, sur le parking  devant 
le Ryman Auditorium, une scène est mon-
tée et, sous le soleil, Del and the Boys 
nous régalent pendant deux heures avec 
une succession d'amis, venus tous pour 
fêter le centenaire de Bill Monroe. Ainsi, 
nous avons vus, le temps d'un ou deux 
morceaux, Vince Gill, Larry Stephenson, 
Jeff White, Jim Lauderdale, Dierks Bentley, 
Sam Bush, Tim O'Brien, Jesse 
McReynolds, … que du bonheur. Le truc, 
c'est qu'ils ont vraiment l'air de se faire 
plaisir et on sait qu'ils ne sont pas payés 
pour ce genre de prestation. 
 
Les Awards  
Le jeudi soir, c'est la fête au Ryman, lieu 
mythique qui nous accueille pour la céré-
monie des Awards. Je sais que ce genre 
d'événement n'est pas du  goût de tout le 
monde en France, mais j'ai passé une très 
bonne soirée dans cette salle magnifique. 
On ressent une vraie émotion lorsque les 
musiciens sont appelés pour recevoir leur 
récompense. Ce fut surtout le cas pour 
Dale Ann Bradley,  émue jusqu’aux lar-
mes  (non feintes), et pour Del McCoury 
and George Shuffler, tous deux introduits 
au Hall of Fame. 
 
Le reste du temps …  
Il y a les "suites". Ce sont des apparte-
ments de l'hôtel loués par des maisons de 
disques, des associations ou des individus, 
où on peut voir des concerts "privés" ou 
participer à des bœufs toute la nuit ! Cette 
année, je n'ai visité que la suite de Com-
pass Records (sur invitation de la proprié-
taire) pour une soirée de concerts avec 
Bearfoot, Alison Brown, Peter Rowan & 
Missy Raines, et la suite de la California 
Bluegrass Association, plutôt bœuf et am-
biance fête. Philippe Perrard nous informe 
que la suite du Greyfox Festival valait le 
détour … 
Il y a Broadway. C'est la rue principale de 
Nashville. En fait c'est une succession de 
bars qui proposent de la musique live 
ponctuée par les célèbres magasins de 
Gruhn Guitars et Ernest Tubb records. 
C'est un endroit exceptionnel où le niveau 
musical est excellent et où les groupes ne 
gagnent que ce que le public veut bien 
mettre dans le chapeau. Nous avons eu la 
chance de voir, au Layla's Bluegrass Inn, 
The Dixie Bee-Liners et les  Bluegrass 
Regulators. Dans les autres bars, vous 
pouvez tomber sur différents genres de 
musiques allant du rock sudiste au Wes-
tern Swing, en passant par du Blues ou du 
jazz. On a l'embarras du choix – et au bout 
de la rue, on tombe sur le Hard Rock Café, 
où les hamburgers sont bons et les serveu-
ses sont excellentes. 
Il y a le bar de l'hôtel du centre de congrès. 
On ne sait jamais sur qui on peut tomber, 
entre Del McCoury, Ronnie Bowman, Sam 

Bush, Bill Keith. J'ai eu le plaisir de passer 
un bon moment un soir en compagnie de 
Sharon Lombardi et Jean-Marie Redon. 
Tout cela en une semaine ! Ouf. 
 
Le discours de Chris Pandolfi  
Chris nous a expliqué pourquoi son grou-
pe, Infamous Stringdusters, après avoir 
gagné 3 IBMA Awards en 2007, a quitté la 
communauté limitée du Bluegrass pour 
embrasser l'univers plus ample de la musi-
que acoustique. Ainsi, ils jouent dans des 
arènes devant 10 000 spectateurs aux 
côtés de groupes de rock. Il présente une 
thèse réfléchie et bien argumentée autour 
de trois questions clés : Qu'est-ce que le 
Bluegrass ? Quel est le rôle d'IBMA ? Faut
-il préserver le Bluegrass traditionnel ?  
Pour la première question, il a lâché le 
débat car on ne se mettra jamais d'accord, 
même si tout le monde sait ce que c'est, et 
parce que tous les groupes qui jouent du 
Bluegrass (traditionnel ou moderne) savent 
aussi ce que c'est et le respectent. Enfin, 
c'est un débat qui ne sert pas à grande 
chose ! Pour la dernière question, il y aura 
toujours des musiciens qui aiment le Blue-
grass des années 40 et 50, et qui le pré-
serveront au travers de leurs prestations. 
C'est bien que ces groupes existent mais il 
ne faut par pour autant brider son évolu-
tion. Trop de règles et trop de limites ris-
quent, au contraire, de faire fuir des musi-
ciens (comme Infamous Stringdusters) qui, 
finalement, se foutent de ces débats, alors 
qu'ils aiment aussi la musique traditionnel-
le – qui n'aime pas Del McCoury Band? 
Finalement, c'est à IBMA de conduire ce 
changement et à ce sujet, il a été assez 
critique sur leurs efforts. Si IBMA doit re-
trouver sa position de fédérateur pour tous 
les musiciens de l'univers Bluegrass et 
profiter du fort développement de la musi-
que folk, elle ne doit pas imposer des rè-
gles sur ce qui est accepté ou non ; elle 
doit, au contraire, s'ouvrir à toutes les mu-
siques acoustiques et à tous les musiciens 
qui touchent de près ou de loin au Blue-
grass, comme par exemple le groupe pop 
anglais Mumford & sons. C'est ainsi que le 
Bluegrass peut quitter son ghetto et trouver 
un public plus large. 
Pour moi, les groupes que nous avons vus 
à WOB (Bearfoot, Rockin’ Acoustic Circus, 
Monroeville, Farewell Drifters) montrent 
bien que IBMA répond au problème avec 
un début de réponse. Si je réfléchis à des 
festivals pour partager leur venue en Fran-
ce, je regarde au delà de la country et du 
bluegrass, car je suis certain qu'ils passe-
raient très bien sur les scènes de rock ou 
de jazz et qu'ils feraient un tabac aussi à 
La Roche Bluegrass Festival. 
Retrouvez son blog et une vidéo de sa 
conférence à http://chrispandolfi.com. Ca 
vaut le coup de creuser ses arguments. Il 
en parle très bien. 

 
Lauréats 2011  
International  

Music Awards Show 
 
 

Membres du Hall of Fame pour 2011 
Del McCoury - George Shuffler 
 

Artiste de l’année 
Steve Martin & The Steep Canyon Rangers 
 

Groupe vocal de l’année 
The Gibson Brothers 
 

Groupe instrumental de l’année 
The Boxcars 
 

Meilleure chanteur 
Russell Moore 
 

Meilleure chanteuse 
Dale Ann Bradley 
 

Meilleur espoir 
The Boxcars 
 

Meilleur album 
Help My Brother by The Gibson Broth-

ers  
 

Meilleur instrumental 
"Goin' Up Dry Branch,"  
Michael Cleveland & Flamekeeper  
 

Meilleur gospel 
"Prayer Bells of Heaven" by J.D. Crowe,  
 

Chanson de l’année 
"Trains I Missed;"  Balsam Range  
 

Meilleur banjoïste 
Kristin Scott Benson and Ron Stewart  
 

Meilleur guitariste 
Bryan Sutton 
 

Meilleur violoniste 
Michael Cleveland 
 

Meilleur contrebassiste 
Marshall Wilborn 
 

Meilleur mandoliniste 
Adam Steffey 
 

Meilleur dobroïste 
Rob Ickes 
 

Personnes distinguées  
pour leurs actions en faveur  
du Bluegrass  
Greg Cahill 
Bill Knowlton 
Lilly Pavlak 
Geoff Stelling 
Roland White 
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Country Rendez-vous Festival 
Bienvenue au 24ème Country Ren-
dez-vous Festival de Craponne sur 
Arzon ! 
 

Dans les Grands espaces du midi de 
l’Auvergne se déroule chaque année le 
plus important festival de music Coun-
try de France. Incroyable le dirons-
nous. Mais non, c’est bien une réalité. 
Le Festival de Craponne n’est pas 
seulement un rendez-vous mais sur-
tout un rassemblement pour tous les 
amoureux de la musique Américaine. 
Tous les ans plus de 35 000 adeptes 
foulent les terres du Forez pour voir et 
toucher les plus grands noms de la 
music country américaine. Des noms 
comme Marty STUART, Bill Joe SHA-
VER, Alison KRAUSS, Kathy MAT-
TEA, Jo Dee MESSINA et le regretté 
Bill MONROE père fondateur du Blue-
grass aux USA se sont tous produits à 
Craponne. 
 

Comme tous les ans, Georges CAR-
RIER organisateur du Festival nous a 
offert un programme sur 3 jours du 
tonnerre. Ouverture des festivités le 
Vendredi 29 Juillet  par un groupe 
Français « TENNESSEE STUD » et 
ses compositions oscillant entre la 
country, Bluegrass et Folk. T.S est en 
pleine ascension depuis leur apparition 
il y a trois ans en Off du Festival de 
Craponne. Emmené par la surprenante 
chanteuse Sandrine et ses cinq talen-
tueux musiciens ; Thierry (Vocaux et 
guitare), Christian (Vocaux et Banjo), 
Jean Marc (Dobro et Guitare), Pascal 
(Bass) et Philippe à la batterie, le 
Groupe Tennessee Stud va faire parler 
de lui car la prestation sur la grande 
scène de Craponne a été de grand 
niveau. Un grand bravo lorsqu’il est en 
plus question de lancer le plus impor-
tant festival de country en France. 
 

Arrive ensuite le groupe « THE 
SWEETBACK SISTER »  (USA). Deux 
sœurs, Emily Miller et Zara Bode née 
dans le Kansas ont réveillé les terres 
de Craponne. Un vrai régal pour les 
oreilles. Inspiré par la talentueuse 
Wanda Jackson et son style Rockabily, 
les Sweetback sister c’est un récital 
harmonieux, un répertoire allant de 
Merle Haggard au blues en passant 
par le swing et un jeu de scène endia-
blé. 
Vient les grandes berlines de la Coun-
try Américaine avec les groupes : 
 « WHITEY MORGAN ». (USA) Atten-
tion le Honky-Tonk Sudiste est arrivé. 
A noter que pour jouer dans le groupe 
de Whiter le port de la barbe est obli-
gatoire. Une prestation de grande qua-
lité. 
 « JOSH ABBOT BAND »  (USA) un 
groupe Texan formé de 5 jeunes musi-
ciens. La relève Texane est assurée 
car le niveau de ce groupe est digne 
des plus grands. Je vous invite à sui-
vre ce groupe car il va faire parler de 
lui dans les années à venir. 
 

«  AARON WATSON »  (USA) Pur 

produit Texan, le chanteur Aaron fait le 
bonheur des danseurs de Line Dance. 
Les Pistes de danse de Craponne sont 
bondées. C’est la première apparition 
de ce groupe sur les Scènes Euro-
péennes. Le style d’Aaron est proche 
de celui de George STRAIT, jusqu’à la 
voix. Il nous a chanté « Silver Wings » 
une jolie chanson de Merle HAG-
GARD. 
La soirée se termine, il fait 6 °c et l’hu-
midité commence à saisir mes pieds. 
Le temps pour moi de me retourner sur 
le camp de base de la FBMA pour 
écouter quelques musiques tradition-
nelles Bluegrass.  Merci aux guerriers 
de la FBMA car jouer à cette heure si 
tardive et avec le froid poignant, c’est 
un exploit ! 
 

Journée du Samedi 30 JUILLET : 
 

La clé de la réussite du festival de Cra-
ponne c’est un mélange de plusieurs 
ingrédients. Tous sont utilisés à bon 
escient. Un grand plateau avec sa scè-
ne immense ou se présente des poin-
tures de la music country Américaine, 
une ville dynamique et ses nombreux 
saloons, des habitants allant jusqu’à se 
déguiser et décorer leurs maisons 
avec des drapeaux américains et sur-
tout son festival OFF offert aux visi-
teurs durant les après midi. 
 

Cette année nous découvrons 3 grou-
pes sur le Festival OFF : MATCH RI-
VER, HOWLIN’FOX et BLUEGRASS 
DELUXE. Si l’ambiance est si chaleu-
reuse et dynamique sur le Festival de  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Craponne c’est aussi en parti grâce 
aux formidables groupes sur le OFF. 
On se croirait aux USA. Quelle presta-
tion du groupe « BLUEGRASS DE-
LUXE », Après les avoir suivit depuis 
plusieurs années les talents de ces 
quatre musiciens me laisse à chaque 
fois bouche bée. Une dynamique et 
des rythmes de folie symbole des 
grands renards (Like Fox on the Run) 
de la musique Bluegrass Française. 
Site internet  
http://
bluegrassde-
luxe.blogspot.com/ 
 

La soirée festival va reprendre, le 
temps pour moi de regagner le grand 
plateau et surtout réserver au plus vite 
mon emplacement pour mon siège car 
les places assises sont très chère sur 
le Festival Country.  
Ouverture du festival avec le groupe 
français « TRUCK STOP RULES ».  
Ce quatuor Montpelliérain aux accents 
sudiste assure musicalement. Les in-
fluences Country, Rock et bluegrass 
de T.S.R nous mettent immédiatement 
dans le bain. A noter que T.S.R est le 
groupe français préféré de Georges 
LANG. 
 

Arrive ensuite les groupes: 
 « BOBBY FLORES & THE YELLOW 
ROSE BAND ».  (USA) 
Bobby est un nouvel artiste décoré 
d’un Grammy de meilleur instrumentis-
te. Au son des trois violons nous par-

tons avec 
ce groupe 
dans un 
répertoire 
Western 
Swing ma-
de in South 
Texas.  

Tennessee Stud 

Bluegrass Deluxe 
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Craponne sur Arzon - Juillet 2011  par Florent Vandestocke 
« FLYNNVILLE TRAIN »  (USA) 
Du pur country rock sudiste avec 
des sons de guitare rauque et élec-
trisés qui viennent du fond du cœur 
et qui nous prend aux tripes. Actuel-
lement le groupe qui se fait le mieux 
dans le genre. Le rythme est telle-
ment bon qu’on se demande si le 
batteur utilise ses baguettes pour 
taper ses toms ou bien si c’est de la 
tête. Quelle violence !! 
 

Vient le moment tant attendu. Le 
groupe Bluegrass « RHONDA VIN-
CENT & THE RAGE » (USA) 
La reine du Bluegrass. Elle a été 
nommée sept années consécutives 
« Meilleur chanteuse Bluegrass de 
l’année ». Pour Rhonda pratiquer la 
musique  Bluegrass c’est une ques-
tion de tradition qui se transmet de 
génération en génération. Pour 
Rhonda c’est son père qui l’initie 
dans cette musique dès son plus 
jeune âge.  
 

R.V : « Mon père avec mon grand 
père sont mes plus grandes influen-
ces. Parce que chaque jour quand je 
rentrais à la maison après l’école, ils 
m’attendaient pour jouer jusqu’au 
diner et après jusqu’à l’heure de me 
coucher. La musique était omnipré-
sente dans ma famille jusqu’à cinq 
générations de VINCENT ». 
 

Et pourtant à l’époque Rhonda chan-
tait de la musique country avant de 
revenir au Bluegrass. 
R.V : « Oui, j’étais à un carrefour de 
ma vie et je ne réalisais pas, allais-je 
suivre le courant principal de la 
country … et là j’ai monté un groupe 
de bluegrass et nous nous sommes 
produits dans quelques festivals et 
l’accueil a été incroyable. C’est là 
que j’ai réalisé que c’était ce qui était 
le plus naturel pour moi, ce qui me 
rendait la plus heureuse et j’ai énor-
mément de chance de vivre mon 
rêve chaque jour ». 
 

Quel talent et technicité dans la 
voie ! Je suis hypnotisé par la 
beauté de ces chansons, c’est 
de loin le groupe marquant de 
ce festival pour les amoureux 
de la musique Bluegrass.  
Je vous invite tous à visiter sur 
You tube les vidéos sur RHON-
DA VINCENT c’est du très 
grand Bluegrass. 
Le dernier groupe de la journée 
est un groupe Cajun. « LISA 
HALEY & THE ZYDE-
CATS » (USA) Un groupe qui 
déménage, les spectateurs sont 
ravis car la température appro-
che les 5°C, il faut se réchauf-
fer !!. Lisa est la descendante 
du célèbre Bill Halley. (L’un des 
premiers musiciens américains 
blanc de rock and roll) 
 
 
 
 

Festival, Dimanche 31 JUILLET : 
 

Ouverture de la dernière journée du 

festival par un groupe Hollandais 
« THE RANCH HOUSE FAVORI-
TES ». (NL)Un groupe de western 
Swing pur et dur spécialiste dans 
le domaine en Europe The R.H.F 
nous a proposé une très belle 
prestation. J’adore leurs costumes 
sur scène. 
Suit le groupe « KATHY KAL-
LICK BAND ».  (USA) Deuxième 
groupe de Bluegrass du festival. 
Un autre grand moment. Le grou-
pe vient tout droit de Californie 
loin des terres de la musique 
Bluegrass, mais K.K.B nous a 
offert une musique énergique, 
belle et entrainante. Kathy est à la 
fois interprète et compositrice 
d’exception, ses arrangements 
sont de véritables morceaux de 
choix. La touche californienne 
apporte à son Bluegrass la cha-
leur et les harmonies du Folk, du 
Blues et du swing que les ama-
teurs exigeants du genre appré-
cieront. A noter également le ta-
lent exceptionnel de la jeune vio-
loniste Annie Staninec. Vous 
pourrez suivre également ce grou-
pe au Festival Bluegrass de la 
Roche sur Foron cette année. 
 

Un coup de cœur pour le groupe 
« KYLE PARK » (USA)  pour tous 
les amoureux de la musique 
Texane. Les mélodies sont sim-
ples mais mémorables. Excellente 
combinaison de Red Dirt et de 
Honky Tonk. 
Attention : il n’est pas loin des 20h 
lorsque « TANYA TUC-
KER » (USA) la grande vedette et 
figure emblématique de la Outlaw 
Country rentre en scène. Avec 
pas moins de cinq CMA awards, 
un Grammy et 8 Titres dans le 
TOP 10, c’est vous dire la pointu-
re. Néanmoins comme toutes les 
grandes stars TANYA c’est fait 
attendre et le show ne fut pas 
aussi impressionnant qu’il le lais-

sait paraitre. 
 

Nous terminons le festival 
avec le groupe «  LOS PA-
CAMINOS » (UK) avec Paul 
YOUNG et des musiciens de 
talents. Un voyage entre le 
Texas et le Mexique sans 
oublier l’humour, c’est très 
distrayant et surprenant. Les 
danseurs sont heureux. Le 
temps pour moi de quitter ce 
24ème  festival de Country à 
Craponne sur Arzon berceau 
de la musique Country Euro-
péenne. Merci aux organisa-
teurs.  
 

Je vous retrouverai avec 
plaisir l’année prochaine pour 
l’édition 2012.  Vivement 

l’année prochaine. 
 
Florent VANDESTOKE 

Tanya Tucker 

Kathy Kallick 
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Tennessee Stud - 18ème Visagino Country Festival (Lituanie) 
La Lituanie, c'est pas loin, c'est tout de 
suite à gauche après avoir traversé la 
Pologne. Les lituaniens écrivent 
"Visaginas" mais comme ils écrivent 
tout de manière originale avec des peti-
tes cédilles dans les coins et des lettres 
qui n'existent pas en vrai, on ne fera 

pas de commentaire désobligeant. A 
l'origine, on avait entendu parler de ce 
festival par Yann Matis qui y était allé 
en 2004 et par Pierre Lorry qui y avait 
joué avec son groupe, le "Phenix 
Country Band" en 2005. Ils nous on 
parlé de l'évènement avec assez d'en-
thousiasme pour nous donner envie de 
postuler et le groupe a été sélectionné 
pour y jouer cet été. Vendredi, rendez-
vous à 4h30, vol de Lyon à Francfort, 
Francfort à Vilnius et une fois arrivés, 
pas question de visiter la capitale. Dé-
part en car pour quelques heures sous 
la pluie en compagnie des 2 chanteu-
ses canadiennes du groupe Myrol et 
leurs accompagnateurs. Elles sont en 
train de faire une tournée en Europe 
avec un backing-band de musiciens 
hollandais. Parmi eux, je reconnais un 
musicien vu à Toussieu au James Café 
en 2004 : il accompagnait les Ranch 
Hands à la pedal-steel lors d'une tour-
née européenne. Il faudra reparler à 
l'occasion des musiciens qui tournent 
loin de chez eux avec un groupe 
local et reconnaître que c'est 
réussi dans certains cas quand 
les musiciens sont bons (ouf, 
c'est le cas pour Myrol) mais que 
ça peut faire de la peine le reste 
du temps...  
Arrivée en fin d'après-midi à Vi-
sagino. Nous sommes tous logés 
dans un endroit original situés à 
5 km du centre-ville dans des 
locaux déserts perdus au milieu 
des bois qui étaient utilisés com-
me studio-hôtel par les ingé-
nieurs de la centrale nucléaire 
avant que l'Europe ne demande 
à la Lituanie de fermer cette cen-
trale. Alors, on n'est pas bien ? 
Le car viendra nous chercher 
pour aller manger dans 2h, on va 
pouvoir se raconter des histoires 

du prisonnier (n°6) en regardant les 
infos en version originale. Cool. Après 
le dîner, on passe sur le site du festival 
pour découvrir une scène magnifique. 
L'entrée est libre ce vendredi et il y a 
plein de monde venu voir ce qui se 
passe. Le festival ne commence que 

demain mais ce soir, sur scène, ya 
quoi ? Des chanteuses de variétés 
avec des bandes, un ténor pavarotien 
qui fait pareil et des groupes d'enfants 
qui enchantent leurs proches avec dan-
ses folkloriques et chansons, tout ce 
que les gens aiment dans une fête po-
pulaire. On a vite l'impression que la 
majorité des spectateurs s'habillent 
chez Tati et qu'ils n'hésitent pas à pren-
dre une assiette de frites pour plu-
sieurs. Et oui, parlons du niveau de vie 
dans ce pays de l'ex-Urss, c'est com-
bien l'entrée pour demain ? L'équiva-
lent de 15 euros ? Ok, il y a 5 groupes 
mais c'est combien le salaire moyen ? 
Entre 300 et 400 euros ? L'entrée du 
festival correspond à une journée de 
salaire, est-ce que ça ne va pas faire 
trop cher ?  
Le lendemain, beau temps pour les 
sound-checks en fin de matinée/ début 
d'après-midi. Le groupe de bluegrass 
lituanien Mag‘Grass chante super-bien, 
les canadiennes Haley and Joanne 

Myrol sont en forme et le sonorisateur 
est vraiment à l'écoute. Le groupe sué-
dois Highway 40 a bon espoir d'obtenir 
la palme du répertoire le moins original 
de la terre et enfin, Billy Yates, le chan-
teur américain est accompagné par 
Savannah, un groupe allemand qui 
jouera également le lendemain sous 
nom (sans Billy Yates).  
L'ouverture du festival se fait à 18h 
avec un présentateur qui fait faire le 
décompte à rebours à la foule : "3, 2, 1, 
0, le festival est ouvert !!!!" et il allume 
sur scène des petits feux d'artifice au 
son d'une musique pompeuse. La pré-
sidente du festival fait un speech dans 
lequel elle explique que cette 18ème 
édition est la dernière dont elle s'occu-
pe et qu'elle passe le flambeau à sa 
fille, Ruta, qui devient la nouvelle prési-
dente. On souhaite évidemment bonne 
chance à cette dernière qui a un joli 
sourire, un beau chapeau de cow-boy 
et un short en jeans trop court pour être 
honnête.  
Coté langue, heureusement que tout le 
monde parle anglais backstage. Nous 
avons appris 4 mots de lituanien : 
"bonjour, à votre santé, merci, au re-
voir", tout ce qu'il faut pour se débrouil-
ler pour une rencontre du style "speed 
dating". Notre passage d'une heure 
nous donnera aussi cette impression 
de vitesse tellement le temps triche 
quand on joue dans de bonnes condi-
tions devant autant de gens contents 
car finalement, malgré le prix de l'en-
trée, il y a du monde. Des gens qui 
chantent, qui dansent, qui balancent la 
tête et qui sourient, un bonheur. La 
soirée continue en écoutant les autres 
groupes et se termine autour d'un bon 
dîner dans une petite salle de specta-
cle animé par le groupe Vaixva, des  
jeunes qui ont grandi au son des Dixie 
Chicks et dont la fraîcheur et l'enthou-
siasme ont épaté tout le monde.  
 
Pour ce qui concerne le patrimoine 
architectural du centre historique de 
Vilnius (entièrement classé au patrimoi-
ne mondial de l'UNESCO), ce sera 
pour une autre fois, l'avion repart di-
manche matin, on va faire la route avec 

les suédois, on va rigoler... Coté 
vente de CD, c'est la loose total, 
même à 10 euros, c'est trop cher. 
Coté cachet, il a couvert les frais 
de déplacement, les bières, les 
cartes postales et les mots flé-
chés en lituanien. Bilan global 
positif pour tout le monde, on est 
content d'avoir découvert ce festi-
val, oui, décidemment, on a de la 
chance !  
Christian Labonne  
 

Adresse du site : 
www.tennesseestud.com � 
PS : Merci à Jean-Pierre Hum-
bert qui nous a accompagné 
et qui a ramené des images 
sur youtube :  
http://www.youtube.com/
user/TENNESSEESTUD69  

Mini avec Ruda 
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An American Trip IBMA 2011 - Jean Luc LEROUX 
Nashville, Dimanche 25 septem-

bre 2011… arrivé à minuit  après 5 heures 
d’attente à Denver. Ils avaient perdu le 
pilote pour le vol de Nashville. .. IN CRO 
YA BLE !!  Et nous sommes aux USA en 
2011.  

 

Le lundi, les choses sérieuses 
commencent avec les journées profession-
nelles des IBMA days. Journées auxquel-
les je ne participerai pas. Je préfère me 
concentre sur le show case que je ferai 
avec mes chansons en Français. Mercredi 
soir au « Nashville  Showcase » dans le 
Convention Center de Nashville, en organi-
sant les répètes avec  le « Band »,  et quel 
band !! Jean-Marie Redon au Banjo, Sha-
ron Lombardi à la basse, James Field à la 
guitare, Matt Hooper au violon et moi-
même à la mandoline...  Répète organisée 
dans un premier temps chez Sharon Cort, 
puis, endroit très original, dans le Gymna-
sium de mon hôtel, au milieu des vélos, 
tapis et autres marcheurs d’ entrainement, 
très paranormal.. 

 

Le mardi, nouvelle répète puis 
rencontre avec quelques musiciens dans la 
ville, et dégustation de la première Margari-
ta de la semaine … mais par la dernière… 
humm 

 

Mercredi, Le jour J de mon 
« Showcase » avec une nouvelle répète où 
je suis aphone, et première incursion l’a-
près-midi au Convention center pour recon-
naitre les lieus et prendre la température. Il 
y a déjà pas mal d’effervescence et l’hôtel 
est déjà rempli  de musiciens. On les re-
trouve dans les ascenseurs, dans les pla-
cards, dans les salles de bain, bref partout 
où il y a un mètre carré de libre pour pou-
voir « taper le bœuf », et je dois avouer 
que des fois, cette pauvre bête souffre 
énormément… ( Le bœuf, bien sur…) je 
dois constater qu’il y a beaucoup de jeunes 
« pickers », davantage que dans les festi-
val où je suis allé, Bean Blossom, Rosine, 
Belle Buckel… 

 

C’est enfin  l’heure du Showcase, 
main moite, goutte de sueurs  et « tracsir »  
sont là, mais tout se passe bien… et je 
peux enfin respirer et commencer à gouter 

les plaisirs de l’auditeur éclairé, en allant 
écouter d’autres groupes jouer par là, sur-
tout que le band effectue un deuxième pas-
sage sans moi avec Philippe Thirard. 

 

Bref aller et retour le jeudi sur le 
« Jérusalem Ridge festival » de Rosine 
(KY), où je rencontre Carolina Rose et ses 
girls, et un programme de Bluegrass très 
très traditionnel et retour sur Nashville pour 
la Mythique cérémonie des Awards, qui 
récompense les meilleures productions de 
cette année 2011. 

 

Peu de surprise, tant la qualité est 
au rendez-vous. Le Sam Bush est bien en 
place dans son petit costume tout serré (à 
croire qu’il se nourrit de d’eau et de Mil-
let…) et le spectacle démarre, super bien 
huilé comme à son habitude… Nous re-
trouvons des nominés et des lauréats qui 
pour la plupart ne sont pas différents de 
ceux de l’année dernière, avec néanmoins 
quelques surprises, comme Steve Martin et 
ses Steps Canyon Rangers comme les 

meilleurs artistes de l’année, les Boxcars 
comme meilleur groupe de l’année… Je 
dois dire, que j’ai trouvé les récompenses 
de Michael Cleveland, Bryan Sutton, Rob 
Ickes, un peu trop récurrentes, sans  bien 
sûr leur ôter leur mérite, mais, cela donne 
l’impression qu’il n'y n’a pas d’autres musi-
ciens depuis 3 ans. ..  Je soupçonne forte-
ment certaines maisons de disque d’être 
impliquées fortement dans ces résultats …  
et au dire de certains, je ne suis pas le 
seul. Il n’en reste pas moins que le specta-

cle fut vraiment à la hauteur avec l’introni-
sation de Del McCoury et de George Shuf-
fler au « Bluegrass Music Hall of Fame ».  
Il y a des rumeurs qui circulent sur le possi-
ble déplacement de cette manifestation  
dans son état originel, le Kentucky, certains 
parlent même du National Convention cen-
ter de Louisville dans le Kentucky. Il sem-
ble néanmoins que ce ne soit pas pour 
l’année prochaine, les dates de la prochai-
ne Convention étant déjà déterminée… 
Pour le détail des résultats je vous renvoie 
à la page officielle de l’IBMA:               
http://ibmaawards.org/node/279  

 

Ensuite, déambulage dans tout le 
Convention Center les vendredis et same-
dis, scène principale, avec les Boxcars, 
Grascals, et autre Alison Kraus ( oss-
sscouurtttt c’était beau.. !!) et une mention 
spéciale pour un groupe à cheval entre 
bluegrass et country, « 18 South », c’était 
décoiffant de qualité… si vous les croisez 
un jour, allez-y … c’est bluffant, et bien sûr, 
je n’oublierai pas les scènes secondaires 
où les artistes sont tous abordables, j’ai pu 
y rencontrer Donna Ulysse, avec sa voix 
d’or.  Et passer un peu de temps avec 
Doyle Lawson et ensuite quelques incur-
sions dans les suites en « after show », où 
là aussi, de belles rencontres ont été faites. 

 

Voilà, le rêve est fini pour cette 
année… Retour à l’hôtel, et retour à  Nou-
méa le lendemain Matin. Et bonne nouvel-
le, ils ont retrouvé un pilote…   

     Géronimooooooo …. ! 

Le Showcase 

Avec le past president 

Steve Martin  

Sam Bush / Del Mc Coury 
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Abdoumens - http://www.aegc-buegrass.org/abdoumen.htm 
Acoustic River - eltofdelparis@free.fr  
Banjomaniacs – contact@banjomaniacs.com     
Bluegrass 43 – jmdelon@wanadoo.fr  
Bluegrass Burger – laure.bgb@libertysurf.fr   
Blue Grass Deluxe  - rossatclaude@wanadoo.fr  
Blue Quitach - bluequitach@free.fr    
Blue Railroad Train – contact@bluerailroadtrain.com 
Blue Side of Town – www.bluesideoftown.de  
Cabine 12 - py.lechat@infonie.fr   
Cactus Pickers – www.cactuspickers.com 
Crazy Buffalo – http://crazybuffalo.monsite.wanadoo.fr   
Ellis Island – francois.vercambre@jeunesse-sports.gouv.fr  
Foxchase  -  michael.dorlas@t-online.de 
Grasstics  -   laurent.vue@wanadoo.fr  dorian.ricaux@orande.fr   
Howlin’Fox    http://.howlin-fox.com 
Jack Danielle’s String Band  -  gingerdude@hotmail.fr    
Just'in – luc.benoit1@club-internet.fr     
Keep off the Grass – http://keepoffthegrass.free.fr  
La Bluegrass Compagnie -  bastidep@club-internet.fr 
Lampridic  -  lampridic@neuf.fr  
Last Echo - gill.fritz@gmail.com 
Les Vieux de la Old (Old Time) - j.lacote@wanadoo.fr   
Lone Saône – www.lonesaone.fr.st  
Lonesome Day – lonesomeday@free.fr  
Lysaa Country Band - http://www.lysaa62.fr/  
Mart O'Pickers – http://www.iaho.net  
Mary & Co. –   www.maryandco.com   
Mary Lou  -  contactmarylou@orange.fr 
Melting Potes - fsbanjo@orange.fr  
Moonshine – chowardwilliams@gmail.com  
Nashville Airplane – nashville.airplane@numericable.fr  
Nobody's Business – vince.blin@tiscali.fr 
On a r’trouvé les clés CElsass405@aol.com  
Prime Time Bluegrass - e_cousin@hotmail.com 
Quartier Français – www.myspace.com/quartierfrancais2  
Paris Bluegrass Band – aegc@free.fr    
Red Barn —  
Roots 66 – http://roots-66.com   
Rosewood Bg Music – http://rosewood.neuf.fr/index.htm  
Signé Bluegrass – jzerr@free.fr  
Springfield -  www.springfieldbluegrassband.fr  
New Step in Grass – jpdistel@orange.fr     
Tante Agathe's – tanteagathe.s@numericable.com  
Tennessee Stud  -  www.tennesseestud.com  
The Usual Suspects  -  bastide.pierre@gmail.com   
Turquoise Bluegrass Band – americanamusic@wanadoo.fr   
Two D.A.Y.S – ysavari@club-internet.fr  

Luthiers  
 

- Jean-Paul Aleman : 63490 Condat-les-Montboissier 
04 73 72 18 67    aleman.guitars@orange.fr  
 

- Guitares Beuzon  (Languedoc-Roussillon), Allée de Fontbon-
ne, route d’Arles, Villevielle BP 62019 30252 Sommières Ce-
dex 
04 66 80 30 72    www.guitaresbeuzon.com   
 

- Lutherie Celtic  (Ile de France) 
01 60 23 03 63       6 Cours de Verdun 77100 Meaux 
 

- Hervé Coufleau (Saône-et-Loire) 
03 85 36 95 80   www.coufleauguitars.com   
 

- Jean Domengie (Ile de France) 
01 30 51 29 57      8 rue du Mesnil St Denis 78310 Coignieres 
 

- Pierre Lajugée  (Alsace) 
03 88 89 62 39      7 rue des Roseaux  67340 Ingwiller 
 

- François Migeon  (Vichy) 04 70 98 73 66     
www.luthier-guitare.com   
 

- Daniel Oger  (Lille) 03 20 54 60 87    daniel.oger1@free.fr  
 

- Patrick Penaud (Vienne) 
32 bis rue Armand Caillard, 86170 Neuville en Poitou 
(Spécialisé dans les “cordes pincées” : banjos, guitares, bas-
ses …) 
 

- Patrick Perrichon - lutherie violon, 11 rue pêcherie 26100 
Romans (Isère), 04 75 70 34 59 patperrichon@yahoo.fr  
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Novembre 
 

04  Roots 66 à Bourges (18000) 
05  Tennessee Stud , au Country Festival d'Evreux (27000),� 
05  Jean Paul Distel  et Thierry Lecocq  à Belfort (90000) 
05  Banjomaniacs , 21h à l’Espace Confluences, Condat sur  
      Vienne (87 920) 
10  Lampridic , La Nouvelle-Orléans (Tex Mex), Rennes (35) 
12  Springfield , 10ème Winter Bluegrass Week End, Parc om 
      nysports de Vichy (03200) et Bar Le Shooter’s 
12  Tennessee Stud, à Eveux (à un kilomètre de l'Arbresle,  
      69210), 
12  Mary-Lou  21h Le Cardroc Café Le Bourg,  Cardroc 35190 
16  Roots 66 à Guérande (44350) 
17  Quartier Français à Calais (62100) 
19  Quartier Français à Beaumetz les Loges (62123) 
19  Tennessee Stud , à Rillieux-la-Pape (69140)� 
29  Lampridic , Concert pour le Saint Simon, 19h, Saint Briac 
      sur mer (35256) 
 

Décembre 
 

03  Springfield , 21h au 4 rue Jules Ferry, Vaires sur Marne  
      (77360) 
03 et 04  E. Villaneau  et Th. Lecocq  à Grandcamp-Maisy  
      (14450) 
10  Cactus Pickers à Saint Marcellin en Forez (42680) 
17  Jean Paul Distel et Thierry Lecocq  à Strasbourg (67000) 
31  Gilles Apap  avec Jean-Marie Redon , Sharon Lombardi , 
      Thierry Lecocq  et l’orchestre de Strasbourg, Palais des  
      Congrès, Strasbourg (67000) 
Hiver 2011/2012  Stage de guitare au village vacances Azure 
      va de Métabief (25) avec Mary-Lou . Spectacle en fin de  
      semaine. Dates à définir.  
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Un hommage à Georges Brassens a été rendu par Jean Luc 
(Chant Guitare), Thierry Lecocq (Guitare Solo) et Phil Schwall 
(Contrebasse) à l’occasion du 30ème anniversaire de sa dispari-
tion. Il aurait eu 90 ans. Cette évocation (choisie parmi les 250 
chansons de son répertoire) a eu lieu le 13 octobre au restaurant 
Le Médéric, 9 rue de Plaisance à La Garenne-Colombes. Ce dî-
ner-concert servait de levée de rideau du festival annuel organisé 
à Paris à la Mairie du 9ème arrondissement par l’association « Le 
Grand Pan-Intégrale Brassens ». Il y a eu, pour cette 6ème édition,  
9 soirées du 22 au 30 octobre avec plus de 40 artistes interprètes 
et musiciens. Ce festival était  accompagné par une expo de Jo-
sé Strooban , la photographe personnelle de Georges Brassens, 
et des illustrations graphiques de Jean Michel Pansa 
www.integralebrassens.com               Thierry Lecocq 
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Calendrier, groupes et luthiers 



 

Bulletin d'adhésion à F.B.M.A.     
A renvoyer à   Valérie Morin et Mathieu Rué, Châtenay 71290 SIMA NDRE — avec chèque de 20,00 €  à l'ordre de  
France Bluegrass Musique Association (abonnement et adhésion à FBMA pour un an) 

Nom: ........................................................................................ Prénom:................................................................. 

Adresse: ................................................................................................................................................................... 

Téléphone: ...............................………………Fax……………...………….…e mail :..………………………………… 

Instrument(s)………………………………………                                 Groupe(s)……………………………………… 

 Signature: 

 

Voici une tablature, concoctée dernièrement pour faire une surprise à un ami musicien qui fête ses 50 ans. "I saw the light" est un 
morceau vraiment traditionnel en bluegrass mais j'ai volontairement fait une intervention un peu décalée par rapport à la mélodie 
(un petit mélange qui réunit Mike Auldridge et Jerry Douglas, sans prétention !). C'est assez coton pour jouer clairement toutes les 
notes à la vitesse nominale mais en commençant lentement et en accélérant progressivement, on se fait un grand plaisir !  
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Tablature dobro : « I Saw the Light » (Hank Williams) par Chris Elsass 
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Namuuur Namuuur Bluegrass Festivaaal  
On se plaint trop souvent du manque d'ori-
ginalité et de prise de risque des organisa-
teurs de festivals et de concerts pour ne 
pas applaudir des deux mains l'initiative de 
Laurent Eeckhout. Pour la septième édition 
de son Picnic Festival à Namur, il a réussi 
à convaincre Stéphane Sanseverino de 
venir jouer avec une formation bluegrass, 
soit Christian Séguret à la mandoline, Jean
-Marc Delon au banjo, Christophe Travero 
au violon et Didi Jouannic à la contrebasse. 
Christian et Jean-Marc avaient déjà joué 
quelques titres avec Sanseverino à l'Olym-
pia. C'est d'ailleurs ce qui a donné l'idée de 
ce concert à Laurent. Ce ne fut pourtant 
pas un concert de bluegrass. Une grande 
partie du répertoire de Sanseverino est 
basé sur des rythmes swing intransposa-
bles en bluegrass sans dénaturer les chan-
sons.  Cette partie de son répertoire (Tu 
Pues Benny, Maigrir, Malade Mental) 
convient bien aux solos de fiddle et de 
mandoline. Sanseverino présente d'ailleurs 
Christian Séguret comme le Champion de 
France de mandoline, titre qui n'existe pas 
(heureusement) mais qu'il aurait bien méri-
té car il m'a vraiment épaté ce soir-là.  Jean
-Marc est plus discret sur ces titres mais il 
se rattrape sur les chansons aux rythmes 
moins ternaires comme La Reine du Péri-
phérique, Les Marioles et Tu n'en as plus 
rien à foutre de moi dont la mélodie est très 
inspirée de celle de Don't Let Your Deal Go 
Down. La traduction de  A Boy Named Sue 
(Johnny Cash) par Sanseverino est réelle-
ment jubilatoire. Il termine son set par deux 
titres en anglais dont Mr Engineer en hom-
mage à son idole bluegrass, Tony Rice. En 
rappel de cette prestation pleine d'humour 
autant que de bonne musique, Bluegrass 
43 (qui avait fait la première partie) rejoint 
la formation de Sanseverino sur scène 
pour Blue Moon Of Kentucky, chanté par 
Philippe Ochin, avec Sanseverino en har-
monie vocale. 

En plus de Bluegrass 43, on a pu apprécier 
plusieurs bons groupes européens lors de 
l'autre journée bluegrass du festival (le 
samedi). Je croyais avoir vu défiler tout ce 
que la République Tchèque compte com-
me groupes de bluegrass et je m'aperçois 
que j'étais jusqu'à présent passé à côté de 
Bluegrass Cwrkot, groupe pourtant excel-

lent et déjà ancien. Bluegrass Cwrkot a 
récemment perdu son banjoïste emblémati-
que, Milan Leppelt mais continue cepen-
dant dans son style traditionnel remarqua-
blement chanté par Jan Lzicar (gtr) et les 
deux tenors, Marek Makac (mdo) et Davis 
Koucki qui a succédé au fiddle à Jiri Kralik, 
bien connu de ceux qui fréquentent le festi-
val de La Roche sur Foron. Pour remplacer 
Leppelt, Pavel Brandejs (cbss) a fait appel 
à son frère Petr, très bon banjoïste et par 
ailleurs Président de l'association tchèque 
des musiciens bluegrass. Une succession 
pas si difficile à assurer puisque Petr Bran-
dejs était un des membres fondateurs du 
groupe en 1989. 

Les années passent et, malgré deux chan-
gements récents parmi les six musiciens, 
Rawhide continue de proposer un des meil-
leurs spectacles bluegrass de la scène 
européenne.  Leurs harmonies vocales, en 
quartet notamment, sont magnifiques. Et 
grâce à Thierry Schoysman, le seul franco-
phone du groupe anversois, leur concert 
est empreint d'un humour typiquement bel-
ge (un peu anglais sur les bords aussi). 
Dommage qu'on ne les voit jamais en Fran-
ce. The Straps, l'autre groupe belge (wallon 
celui-là – il ne faut fâcher personne), est 
moins virtuose mais il y a un bon son d'en-
semble. Ils sont sept sur scène (avec har-
monica et washboard). C'est un groupe 
très festif, plein d'humour et d'énergie. Ils 
n'ont qu'un défaut : alors que l'Orval est 
une bière de leur région, ils n'ont pas su 
m'expliquer pourquoi c'est la seule bière de 
genre masculin (on dit « un Orval »)... East 
West est un nouveau groupe composé de 
musiciens tchèques et slovaques déjà 
connus comme membres de formations 
européennes majeures. Notamment, on 
retrouve à la mandoline Ondra Kozak qu'on 
a vu à La Roche sur Foron comme guitaris-
te (Kreni) et fiddler (Blackjack, Thompson- 
Field Band). Très bons musiciens (Filip 
Bat'O – bjo, et Michal Vavro – gtr) mais 
chanteurs moyens. Leur set a paru assez 
froid mais le groupe est récent (formé il y a 
quelques mois) et ils jouaient plusieurs 
titres pour la première fois. 
La soirée s'est terminée en apothéose avec 

Hayseed Dixie. Ils jouent souvent en Euro-
pe où leur spectacle est apparemment 
mieux apprécié qu'aux Etats Unis. Ils se 
sont fait connaître par un premier album de 
reprises d'ACDC (d'où leur nom parodique) 
puis ont élargi leur répertoire à d'autres 
titres rock (hard essentiellement). Ils com-
posent depuis quelques années dans le 
même esprit. Dans la musique associant 
bluegrass et rock, New Grass Revival fait 
toujours figure de référence plus de vingt 
ans après sa disparition. Si l'on se place 
d'un point de vue technique, Don Wayne 
Reno (bjo) et son frère Dale (mdo), bien 
que très bons musiciens, n'ont pas la vir-
tuosité et l'inventivité de Bélà Fleck et Sam 
Bush. Mais leur propos n'est pas là. New 
Grass Revival et Hayseed Dixie jouent tous 
deux avec une énergie et un esprit rock. 
Mais ce que Hayseed Dixie concède en 
virtuosité, il le regagne en attitude rock. Les 
musiciens se servent largement dans le 
frigo rempli de bières qui trône derrière eux 
sur scène. Dale fume. Il coince sa cigarette 
entre ses cordes et la tête de sa mandoli-
ne. Don Wayne emprunte le joint qui circu-
le dans les premiers rangs du public.  
 

Le bassiste Jake Byers a une tête (et une 
stature) à faire peur. Les présentations de 
Barley Scotch (oui, c'est un pseudo) sont 
bourrées d'une provocation très rock. C'est 
lui le gros talent du groupe. Chanteur tout 

terrain d'ACDC à Queen en passant par 
Alice Cooper, The Beatles, Creedence et 
quelques classiques bluegrass. Il a une 
diction d'une incroyable limpidité. C'est 
sans doute le seul chanteur bluegrass à 
recommander pour apprendre l'anglais. 
Très bon guitariste et fiddler. C'est lui le 
maître de cérémonie mais les trois autres 
prennent aussi leur part dans ce show plein 
d'humour et d'énergie, Dale en particulier. Il 
sonne l'intro de Hell's Bells avec une petite 
cuiller sur une bouteille d'Orval (oui, oui, on 
dit « un Orval ») qu'il a préalablement sif-
flée. Il prend un solo en tenant sa guitare 
derrière sa tête, joue du banjo avec son 
frère (une main chacun)... Je n'ai pas l'ha-
bitude de me tenir le nez contre la scène 
pendant les concerts mais avec ces diables 
d'Hayseed Dixie, difficile de faire autre-
ment. La rock attitude est contagieuse. 

Sanseverino 

Rawhide 

Hayseed Dixie 


